
Un quartier en évolution 
 

Après la fermeture de l’usine en 1997, une partie est rénovée en lycée hôtelier. Toute la structure 
de l’usine est gardée et même mise en valeur, comme les espaces de travail des lycéens. Un 
espace pâtisserie, un espace restauration sont créés. 

 

L’entrée du Lycée dans une halle rénovée de l’usine Fives Cail. 
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Pour fluidifier la circulation dans Fives, la ville a pour projet de créer une route qui va  traverser 

l’ancienne usine.  
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Un chantier en cours : 

rénovation d’ une partie 

de l'usine pour faire un 

grand espace de « co-

fooding ». 
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POINT NATURE : 
 

La population fait beaucoup d'efforts par rapport à la 
nature. 

Ils végétalisent les espaces libres, installent des 
composteurs collectifs. 
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Les projets d’espaces verts existent. 
 

En attendant que 

le chantier se 

finisse,  il y a 

« L'avant-goût », 

une grande cuisine 

commune : le but 

est de créer une 

vie sociale entre 

les habitants. 

 



      
Les projets verts pour le quartier 
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FIVES CAIL VILLE MODERNE : 
 

Les habitants font des 
efforts pour transformer 
leur ville. Ils ont par 
exemple fait appel à 
une artiste (Viuva 
Lamego) pour égayer 
la ville. 
Les habitants ont eu 
l'idée de peindre eux-
mêmes une fresque  
qui rappelle le passé 
ouvrier du quartier. 
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CONCLUSION : 

 

On peut dire que Fives Cail est une ville qui s'est 
transformée autour de l'usine. Ses quartiers sont 

chaleureux, et les habitants participent aux 
aménagements de la ville. 

 

 

 
La totalité du terrain occupé par l’usine est de 16 hectares, l’espace public est de 13 
hectares, dont 7 hectares d’espaces verts. L’usine est aujourd’hui qualifiée comme une 
« requalification de  friche urbaine ».  
Les constructeurs promettent 36 000 m² d’équipements (dont le lycée hôtelier, une salle 
de sport, etc.…). Il reste cependant une grande friche à requalifier.  
Ils promettent également 1000 m² de commerces et 500 logements dont 80 logements 
sociaux. 
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